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“...Donne-nous aujourd’hui 
notre pain de ce jour ...”

Nous avançons tout doucement dans une période où nous sommes obligés 
d’apprendre à co-habiter avec le virus. Si vous vous rappelez ce que je vous disais 
dans mon éditorial précédent, tous les secteurs de notre vie ont été impactés. Ce 
que j’ai personnellement retenu de cette nouvelle situation, c’est que nous devons 
nous habituer au fait que les choses les plus basiques deviennent du luxe. Nous 
redécouvrons, dans la peine, les vraies joies de ce que nous avions considéré comme 
petites et insignifiantes.

Une des choses qui a attiré mon attention, dans les pays qui se disent développés, 
c’est que les personnes ont appris, à nouveau, ce qu’est SURVIVRE. La crainte 
d’une pénurie dans les produits de nécessité leur ont fait comprendre l’ampleur 
de ce qu’est VIVRE. Nous étions submergés par une surconsommation. Mais 
finalement, dans toute l’Europe, on a pu constater qu’il suffisait de peu pour 
vivre, lorsque l’approvisionnement en nourriture était mis à mal. Je me rappellerai 
toujours les visages crispés des personnes dans les files interminables devant les 
supermarchés. Avec l’inquiétude viscérale de ne plus trouver de pâtes et de farine.

Dans le même registre, qui n’a pas déjà entendu la prière du Notre Père, et surtout 
cette séquence-là ?   Beaucoup n’ont peut-être pas fait attention à cette phrase 
parce que leurs congélateurs étaient pleins. Mais cette fois-ci, c’est fini la projection 
pour un mois ou plus. Les entreprises et les différentes organisations, comme les 
églises ou les ASBL, n’arrivent plus à dresser un plan de travail annuel. Toutes les 
prévisions de l’année sont tombées à l’eau et nous vivons presque au jour le jour. 

Nous n’avons plus besoin d’aller au catéchisme pour apprendre le sens du « Notre 
Père ». Cela me fait penser à l’histoire des enfants d’Israël qui étaient dans le 
désert. La consigne de Dieu était claire, ils pouvaient ramasser la manne chaque 
matin, pour leur usage personnel, pour toute une journée. Et ceux qui se croyaient 
plus malins et qui prenaient plus en prévision du lendemain, découvraient que ce 
qu’ils avaient mis de côté avait pourri. 
Les récits de la création nous rattrapent facilement et nous font comprendre que 
notre existence sur cette terre est dépendante de quelqu’un et de quelque chose.
Nous avons cru que nous maîtrisons tout, mais le virus nous ouvre les yeux pour 
nous faire constater que pour nous nourrir, nous dépendons de Dieu. Cela fait 
très mal à l’orgueil de l’Homme car il pense que c’est humiliant de demander sa 
nourriture. 

Père, donne-nous aujourd’hui notre pain de ce jour ! Amen ! 
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CHAQUE PREMIER DIMANCHE DU MOIS, 
LA DIACONIE ORGANISE 

UNE «OPÉRATION CADDY», 
«NOUS NE POUVONS PLUS APPORTER NOS 
OFFRANDES AU TEMPLE MAIS LE BESOIN 
DE LA DIACONIE EST TOUJOURS PRÉSENT. 
N’HÉSITEZ PAS À CONTRIBUER PAR UN 
DON»SUR BE69 3501 0441 6478

NOS ACTIVITÉS  •  NOS ACTIVITÉS  •  NOS ACTIVITÉS  •  NOS ACTIVITÉS 

• Culte tous les dimanches à 10h30, ainsi qu’un culte des enfants et une garderie

• Étude biblique, le jeudi à 19h30 et le dernier jeudi du mois : réunion de prière

• Midis de la Bible : Cercle œcuménique d’étude biblique tous les jeudis à 12h30

• Activités des jeunes : vendredi à 19h30

• Répétition musicale en vue du culte : samedi à 17h30

• Groupes de maisons : toutes les 3 semaines (consultez le calendrier en dernière page)

• Répétition chorale : 2ème et 4ème vendredis (consultez le calendrier en dernière page)

• Permanence pastorale tous les jeudis et les vendredis de 9h00 à 12h00 

NOS ACTIVITÉS  •  NOS ACTIVITÉS  •  NOS ACTIVITÉS  •  NOS ACTIVITÉS 

ROLE DES LECTEURS CULTE DES ENFANTSDATES

GARDERIE CULTE DES ENFANTS

UNE GARDERIE
EST ASSURÉE

CHAQUE
DIMANCHE

des informations importantes
que nous vous demandons 

de consulter régulièrement
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Du côté du Consistoire : 
... et si on parlait de l’après-covid  ?

Nous venons de dépasser le cap des deux mois de confinement et, même si, dans d’autres domaines, le déconfinement 
s’est amorcé, pour les communautés religieuses, les mots d’ordre sont toujours « éloignement » et « rencontres 
virtuelles  ». Pourtant nous sentons que les choses bougent. C’est pourquoi, lors de sa dernière réunion (par 
visioconférence), le consistoire a résolument abordé cet aspect de retour progressif au temple, d’autant qu’un 
membre de notre paroisse peut nous aider au travers de son épouse qui travaille dans le domaine de la bio-sécurité 
(conseil à l’entreprise pour fonctionner tout en assurant la santé des travailleurs). Nous pouvons donc compter sur 
une aide de choix pour prévoir et mettre en oeuvre les mesures de sécurité permettant de reprendre, le temps venu, 
des cultes avec la sécurité voulue.

Nous sommes, par ailleurs, conscients que le retour à des cultes en présentiel, comme on dit aujourd’hui, peut 
faire peur à une partie de la communauté, notamment le groupe de personnes à risque. Certains se diront peut-
être : « Aie, Aie, Aie, nous voilà partis pour une vie communautaire à deux vitesses : ceux qui pourront sans trop 
de risque se rendre au temple et les personnes à risque qui seront les laissées pour compte ! » Rassurez-vous, la 
capacité développée de filmer les cultes et de les transmettre en direct, cette expérience-là ne sera pas abandonnée 
mais se poursuivra certainement dans un premier temps. D’un autre côté, un retour à la normale, si tant est que 
cela soit possible, peut aussi effrayer. En tout cas, il impliquera que toutes les questions de sécurité de personnes 
aient été identifiées et résolues, et l’objet de cet article est de vous montrer que nous sommes bien conscients de 
cela et que nous en parlons déjà et que nous le préparons.

La reprise des cultes en présentiel, qu’est-ce que cela signifie ?
Tout d’abord il faut que le Conseil National de Sécurité l’ait autorisé et cette autorisation ira de pair avec des règles 
spécifiques à respecter. Les autorités locales (pouvoir communal mais aussi consistoire) pourront éventuellement 
durcir ces conditions, en tout cas les adapter à la situation particulière de l’église locale (infra du temple p.ex). À 
l’heure actuelle, il n’y a pas encore de date connue.

Le consistoire n’est évidemment pas au bout de ses réflexions sur le sujet, de sorte que les quelques pistes reprises 
ci-dessous ne sont que des amorces de solutions.

Un principe nous parait, en tout cas, devoir être respecté, c’est celui de la PROGRESSIVITÉ  : un culte avec 
sainte-cène, huit cantiques chantés à pleins poumons par 70 personnes, suivi d’un temps de convivialité à l’issue 
de la célébration, cela ne sera pas pour tout de suite. En fonction des distances de sécurité imposées, nous ne 
disposerons pas non plus de place pour tout le monde et nous sommes encore à la recherche d’une formule pour 
assurer, si besoin est, un tour de rôle permettant à chacun d’être présent un certain nombre de fois sur le mois. 

Nous envisageons d’utiliser les deux salles (temple ET salle paroissiale) avec un parcours d’accès à sens unique 
(entrée par la salle paroissiale et sortie par la porte du temple), tout cela coordonné par des membres du consistoire. 
Du gel désinfectant sera mis à disposition à l’entrée. Le port du masque sera obligatoire. Lorsque les participants 
seront installés, il sera difficile, voire interdit de se déplacer. Les toilettes, durant un premier temps du moins, 
seront donc condamnées. Le café à l’intérieur après le culte aussi mais pourrait être organisé progressivement à 
l’extérieur si la météo le permet et dans le respect des distanciations sociales. L’écran TV de la salle paroissiale 
permettra à ceux qui s’y trouveraient dans un dispositif équivalent à celui du temple (distances de sécurité) de 
suivre le culte se déroulant dans le temple. 

Concernant la participation, le consistoire envisage de fixer des priorités en pensant d’abord à ceux d’entre nous 
sans Internet et qui ont été privés de cultes filmés durant ces semaines de confinement.

Vous l’aurez compris : à l’avenir, la célébration d’un culte nécessitera un temps de mise en place de la communauté 
qui obligera chaque participant d’être à temps sur place.
La progressivité concernera surtout le déroulement du culte et nous amènera à avoir une liturgie « simple » au 
début, qui s’étoffera au fur et à mesure que les participants seront à l’aise dans les nouveaux comportements. Mais, 
pour cet aspect-là nous sommes encore dans une phase de réflexion, notamment à propos de l’organisation de la 
sainte-cène et de la musique.
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La méditation du mois
“ Ne vous inquiétez pas, pour votre vie, de ce que vous mangerez, ni pour votre corps, 

de ce dont vous serez vêtus. Car la vie est plus que la nourriture, 
et le corps plus que le vêtement. Considérez les corbeaux : ils ne sèment pas, 
ils ne moissonnent pas, ils n’ont ni cellier, ni grange ; et Dieu les nourrit. 

Or vous valez plus que les oiseaux, combien plus ”(Luc 12, 22-24)
Ne trouvez-vous pas que la comparaison que Jésus a faite dans ces versets 
est bizarre ? Il nous appelle à regarder comment vivent les corbeaux. 
N’est-ce pas un mauvais exemple qu’Il prend ici ? Ils ne sèment pas, ne 
moissonnent pas mais ils trouvent toujours de quoi à manger. Ils prennent 
ce qui ne leur appartient pas alors ? Est-ce ce genre de vie que Jésus nous 
promet ? 
Mais si nous nous référons à un autre passage des Psaumes, il y a un texte 
qui peut nous aider à mieux comprendre ce que Jésus a dit : « C’est 
inutilement que vous vous levez tôt, que vous vous couchez tard et que 
vous mangez le pain de la peine : il en donne autant à son bien-aimé 
pendant qu’il dort. » (Ps 127, 2). En d’autres termes, chaque créature, 
même la plus insignifiante à nos yeux, reçoit aussi son pain quotidien et, 
le contraste est magnifique, l’Éternel s’occupe même d’un charognard, 
d’un corbeau. Il fait lever son soleil sur les mauvais et sur les bons, et il fait 
pleuvoir sur les justes et sur les injustes. Même ceux qui ne l’aiment pas, Il 
prend soin d’eux. 

Nous venons de passer la fête de l’Ascension qui est malheureusement 
fortement méconnue et sous-estimée de la plupart des croyants. On en 
connait le nom mais pas la profondeur. 
Lorsque le Christ est retourné auprès du Père, c’est pour être à sa droite, 
pour être notre PARACLET (notre défenseur). 
L’Épître aux Hébreux nous donne plus d’explication.  Voici ce qui y 
est écrit : “Ainsi donc, frères, nous avons l’assurance d’un libre accès au 
sanctuaire par le sang de Jésus, accès qu’il a inauguré pour nous comme 
un chemin nouveau et vivant au travers du voile, c’est-à-dire de sa chair” 
(Hébreux 10, 19-20). 
Le titre de Grand Prêtre Éternel signifie que le sacrifice que Jésus a 
fait est valable pour toute l’éternité. Il a ouvert le chemin, l’accès au 
trône de la grâce du Père. Dorénavant nous pouvons par nous-mêmes 
venir devant Lui pour plaider notre cause, sans devoir passer par un 
intermédiaire. Et vu que le chemin est ouvert, le ciel et la terre sont 
désormais reliés grâce à Jésus qui est monté dans le ciel. 
La présence réelle du Seigneur dans nos vies n’est pas du tout une 
illusion, elle est plus que réelle. Le monde spirituel côtoie le monde 
physique. L’Esprit de Dieu vit en nous et en retour, nous aussi nous 
pouvons aller dans la salle du trône dans nos moments de prière. 

Le Point Caté du Mois
L’impact de l’Ascension dans notre vie



Le 13 mars 2020, une date à tout jamais 
marquée dans nos cœurs puisqu’elle marque 
le début d’une période inédite, celle où nos 
libertés sont rabotées pour tenter de nous 
protéger contre un virus pour lequel nous 
n’avons encore aucun vaccin. 

À partir de cette date, tout ce qui nous 
paraissait allant de soi, simple, routinier 
devient interdit, compliqué, voire tout 
simplement hors de portée. Ne plus voir ses 
amis, ne plus serrer ses enfants dans les bras, 
ne plus pouvoir se rassembler autour d’une 
bonne table ou tout simplement autour d’un 
bon verre. Le dimanche matin sans culte, si l’on 
n’y prend pas garde, devenant un jour presque 
comme les autres. Et nous ne parlerons pas des 
bulletins d’information ressassant mauvaise 
nouvelle sur mauvaise nouvelle. 

Heureusement, nous habitons un village où, dit-on, les nouvelles parviennent atténuées et où les choses 
sont ressenties avec moins d’acuité. Heureusement aussi, nous disposons de beaucoup de place et d’un 
jardin qui a nécessité notre attention et nos efforts. Heureusement, nous avons pu bénéficier de la 
présence d’un de nos enfants durant ce temps de confinement. Heureusement enfin, nous disposions 
des moyens de liaison nous permettant de garder un certain contact avec la famille, les proches et les 
amis. Tous ces heureusement ont rendu ce temps particulier supportable. Si nous y ajoutons que les 
interdits ont aussi empêché certains événements bruyants d’être organisés dans le village, nous devons 
avouer que ces semaines ont eu, dans une certaine mesure, un certain charme. 

Ce fut aussi un temps propice à la réflexion : qu’est-ce qui compte vraiment dans la vie ? Quelles 
sont nos priorités. J’ai particulièrement apprécié ce coup d’arrêt forcé parce qu’il nous a permis de 
découvrir que nous pouvons nous passer d’un tas de choses sans être pour autant malheureux, pourvu 
que nous soyons entourés d’amis, de sœurs et de frères. Que ce temps de confinement soit arrivé 
durant le carême, temps de privation et de renoncement avant la fête de Pâques, fut aussi une source 
de réflexion qui nous a aidés à accepter ce qui nous arrivait. 

Néanmoins, Internet ne remplace pas une embrassade et un culte télévisé ou sur YouTube ne remplace 
pas une célébration en communauté « pour du vrai ». Et là aussi, il y a un signe à prendre en compte 
en voyant avec quelle facilité nous pourrions être privés de la Parole de Dieu et de la possibilité de nous 
rassembler dans une église. 

À ce sujet, nous sommes reconnaissants au pasteur pour son initiative de cultes filmés ainsi qu’à ceux 
et celles qui l’ont assisté dans cette tâche. Ici Haillot !   Nous espérons vous revoir bientôt !
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comment ont-ils vécu le confinement ?  ...

  Jean-Louis et Renate à Haillot



  

comment ont-ils vécu le confinement ?  ...

Émile, à Jambes
CONFINEMENT POUR UN HOMME SEUL, 
ou comment je passe cette période de confinement dans ma vie 
chrétienne personellement et en rapport avec l’Église.

A. Personnellement : 
Dans la traversée du confinement suite au corona, j’aime ce 
cantique «Plus près de toi, Seigneur, c’est le mot de ma foi».  
Quand l’actualité des méfaits du corona m’envahit «garde moi 
près de toi, plus près de toi Seigneur». Dans et par ces moments 
d’isolement, fais-moi comprendre ta charité, ton AMOUR et 
bien entendre ta VÉRITÉ.  
Oui, par ta main sur mon chemin, O Dieu fort, tu es mon 
seul support.  Je garde ma foi, dans la solitude et même en 
étant confiné, au lieu d’exercer des activités extérieures 
(promenades, excursions...etc..) je passe plus de temps dans

la prière pour chacun d’entre vous, dans la lecture des textes et prédications du dimanche, ne possédant pas toutes 
les technologies nouvelles, l’écoute des émissions religieuses à la radio chrétienne francophone.  Je suis les cultes 
en direct ou en différé à la télévision et puis, le petit train-train quotidien des tâches ménagères.

B. En rapport avec l’Église :
Merci pour vos appels téléphoniques qui me donnent les nouvelles.  J’entends votre voix, je ne vois plus vos 
visages, vos sourires, je ne sens plus votre présence réelle lors de réunions, de rencontres, lors du culte.  Entendre 
vos voix mélodieuses et surtout participer et partager le pain, le vin lors de la Sainte Cène.  Ensemble dans la 
communion et la présence de notre bien-aimé Seigneur.  L’amour Agapè est un besoin qui me manque beaucoup 
en cette période de confinement.  
J’espère que cela ne sera que temporaire et que bientôt le temple sera ouvert et les cultes et réunions reprendront.  
En attendant de se revoir, nous passerons encore isolés, l’Ascension et la Pentecôte.
À vous tous, flammes d’amour, perles du Seigneur, ensemble à la source d’Amour de notre Seigneur ! C’est 
merveilleux et délicieux d’être à l’écoute de Dieu (seul).  Mais c’est beaucoup mieux de le partager à deux (l’Église 
et moi).
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zq z

La fidélité du Seigneur apparaît dans tout ce qu’il entreprend, 
sa bonté dans tout ce qu’il fait.  Ps. 145, 17

Françoise Heinen, et ses enfants 
rendent grâce à Dieu et vous remercient du fond du coeur
pour vos prières, votre soutien et votre amour fraternel

lors du décès  de Charles-Marie Heinen. 
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À part quelques fois que nous suivions le 
journal, on avait l’impression que tout allait 
bien. Mais que dis-je, en Chine en Corée 
du Sud des personnes tombaient malades, 
les informations sur le nombre des décès 
s’affolaient, les images des villes fantômes 
à cause du confinement, des personnes qui 
perdent leur emploi et j’en passe d’autres 
conséquences de ce nouveau fléau, pourtant la 
vie continuait en Belgique. 

Depuis le début du mois de février je me levais 
très tôt le matin, avant que les enfants ne se 
lèvent, pour aller au lieu de mon stage. 

Le temps de finir mon quite-time (Prière et 
lecture de la Bible), je devais me préparer pour 
partir.  

Une heure de route vers la capitale, Bruxelles, sans compter beaucoup de minutes d’attente dans les 
embouteillages. Une journée de travail et pour le retour à la maison, il fallait passer par la faculté car je fais 
un master en horaire décalé pour arriver à la maison vers 22 heures. Mon épouse amenait notre fils aîné à 
l’école et mes parents allaient le chercher après les cours. C’est donc elle (mon épouse) qui s’occupait des 
enfants, de tout ce qui se passe à la maison. Gloire à Dieu qu’elle a terminé ses études l’année dernière, en 
effet c’est elle le pilier de notre foyer.  

J’ai voulu commencer par décrire en peu de mots notre quotidien, pour expliquer notre expérience 
pendant le confinement. À partir du début de ce confinement, les enfants pouvaient voir les parents à la 
maison toute la journée, j’ose imaginer que pour le plus grand c’est sans doute les vacances. Cependant 
j’ose penser qu’ils ont éprouvé certaines difficultés aussi.  Tout d’abord, je pense qu’ils aient dû sentir aussi 
notre chagrin face à tous ces gens, ceux que nous connaissions et ceux que nous ne connaissions pas qui 
sont décédés pendant cette période. Nous en profitons pour envoyer nos pensées et condoléances à tous 
ceux qui ont perdu les leurs. Ensuite, je pense qu’ils ont senti notre inquiétude d’être contaminés, de les 
contaminer ou même de contaminer les grands-parents. 

En plus de ça, quelques jours plus tard, je pense que, les savoirs et les liens sociaux qu’on acquière à 
l’école ont dû manquer à notre aîné. Nous avons encore une fois de plus pu apprécier le travail noble des 
enseignants, que nous profitons de l’occasion pour saluer. 

En fin, je pense qu’ils étaient aussi parfois, perturbés par le fait qu’ils me voyaient, ou qu’ils savaient que 
j’étais dans la maison mais que je n’étais pas assez disponible pour eux car j’ai continué mon stage par 
télétravail et mes cours en ligne. Mais leur Maman était toujours là pour eux et cela ça me rassure.  

Dans tous les cas, nous remercions le Seigneur pour sa protection et sa grâce dans ces moments assez 
inédits. À travers ces moments nous avons pu passer beaucoup plus de temps avec les enfants et eux, ils en 
ont profité sans doute. 

comment ont-ils vécu le confinement ?  ...

Willy Joseph,  M . Claire
et les enfants, à Namur 



Concernant le Calendrier du Mois de juin
Ce numéro de l’anCre, pour le mois de juin, est un peu spéCial 

étant donné les événements que nous vivons aCtuellement.
nous vous tiendrons au Courant, 

dès que nous reviendrons à la normale.

“ Ce livre de la loi ne s’éloignera pas de ta bouche ; tu y méditeras jour et nuit 
pour observer et mettre en pratique tout ce qui y est écrit, car c’est alors 

que tu mèneras à bien tes entreprises, c’est alors que tu réussiras ”.  Josué 1, 8

Bien des problèmes pour lesquels nous sollicitons de l’aide pourraient 
être résolus, voire évités, si nous prenions chaque jour du temps pour 
méditer la Parole de Dieu.  

Si nous sommes spirituellement malades, ce n’est pas parce que le 
remède est inefficace, mais parce que nous ne le prenons pas.  

Voulez-vous être forts spirituellement ?  
Voulez-vous réussir dans la vie ? 
Le matin, avant d’allumer la télé, consulter votre ordinateur ou votre 
téléphone, ouvrez votre Bible ! Placez Dieu en tête de votre routine 
matinale ! Favorisez un “tête à tête” avec Dieu.

Qu’est-ce qu’un «Tête à Tête» avec Dieu ? c’est un temps seul 
avec Dieu, un temps de communion quotidienne à travers sa 
Parole et la prière.  C’est un temps où vous êtes volontairement 
à ses côtés pour le rencontrer, lui parler et qui permettra à 
Dieu de vous donner la vision et la compréhension de ce qui est 
important dans votre journée et pour votre vie. 

Le but est que vous grandissiez dans votre relation avec Dieu 
pour mieux le connaître, l’aimer et le servir.  Quel privilège de 
pouvoir entrer dans sa présence et le rencontrer ! Quelle grâce !  
La gratitude devrait être l’aimant qui vous attire chaque jour à 
lui ! 

Le Psalmiste à écrit dans son Psaume 27, 8 :

“Mon coeur dit de ta part : 
Cherchez ma face !
Je cherche ta face, 
Ô Éternel  !”


